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Congres annuel
de la Societe Geologique de France

(JUILLET 1951)

PAR
JEAN GOGUEL, PRESIDENT DE LA SOCIETE GEOLOGIQUE

DE FRANCE

Des la fondation de la Societe geologique de France, en 1830, le
principe d'une reunion annuelle de la societe en un lieu variant
chaque annee, avait ete pose. Ces reunions devaient etre ä la fois
l'occasion de rencontres pour des geologues souvent eloignes de
Paris, et le moyen d'effectuer en commun des observations sur des

regions dont l'etude etait ä l'ordre du jour. Le plus souvent ces
reunions ont permis ä un certain nombrc de geologues, de prendre
connaissance des resultats qui venaient d'etre obtenus par tel ou tel
de leurs confreres.

En 1838, la Societe geologique de France a tenu une reunion
extraordinaire ä Porrentruy, pour examiner les travaux de Thurmann
sur le Jura. Au cours de cette reunion, Agassiz a communique
certains des premiers resultats de ses travaux sur l'extension des glaciers
alpins.

Du compte rendu de cette reunion, je detacherai le passage suivant:
La reception qui a ete faite en Suisse ä la Societe geologique de France
laissera sans doute un long et agreable souvenir dans les annales de cette
societe. De modestes geologues, quelques savants, qui s'etaient donne
rendez-vous pour aller etudier au milieu des montagnes les faits si bien
decrits par un de leurs confreres, M. Thurmann, ne devaient peut-etre
point s'attendre ä etre l'objet d'attentions aussi delicates de la part de
la nation Suisse; mais celle-ci desirait prouver qu'elle avait religieuse-
ment conserve les sentiments de cette antique hospitalite qui lui ont
toujours fait tant d'honneur.

Nous avons pu constater que, depuis 113 ans, les traditions
d'hospitalite du Jura avaient ete scrupuleusement conservees.

Les reunions extraordinaires annuelles de la Societe geologique
de France ont subi une interruption de plus de dix ans. La premiere,
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dcpuis la guerre, avait eu lieu en 1950 dans les Cevennes, inais eile
n'avait reuni qu'une nombre de pai-ticipants bien inferieur ä celui
qn'atteignaient les reunions d'avant-guerre.

La reunion extraordinaire de 1951 a cu lieu, sur l'initiative de
M. Glangeaud, doyen de la faculte des sciences de Besaneon, qui
l'avait longuement preparee.

S'il faut la resumer en quelques mots, je dirai qu'clle a eu un
caractei-e essentiellement collectif. Dans tous les domaines, aujour-
d'hui, on se rend compte de la necessite d'un travail d'equipe, qui
p'ermet d'aborder par toutes ses faces, l'etude de divers problemes.
Le programme de la reunion dans le Jura a ete concu de nianiere
ä permettre aux participants de prendre connaissance des resultats
d'un grand nomine de travaux de differents auteurs, tant en France
qu'en Suisse. Mais le nombre des geologues qui ont ete appeles ä

faii-e connaitre leurs resultats n'a introduit aucune dispersion dans
l'activite de la reunion, qui a ete centree sur le probleme de la
structure et de l'origine du Jura, en particulier sur le role des phases
successives de deformation, au sujet desquelles M. Glangeaud a

apporte des vues synthetiques extremement suggestives.
Dans toutes les parties du Jura qu'il nous a ete donne d'observer,

differents leves de detail nous ont montre des aspects varies des

problemes marquant les relations cntre les failles et les plis, et
l'importance de certaines erosions anciennes, souvent anterieures
aux deformations tectoniques.

La reunion extraordinaire a ete ouverte le 18 juillet, ä la faculte
des sciences de Besaneon. Lorsque, selon l'usage, il s'est agi de designer

un bureau pour la reunion extraordinaire, ni M. Glangeaud
pour la partie franeaise de l'excursion, ni M. Lugeon pour la partie
en terri toire suisse, n'ont aeeepte de prendre la presidence, desirant
conserver l'un et l'autre toute liberte pour intervenir dans les
discussions eventuelles. M. Fourmarier, professeur ä la faculte des
sciences de Liege, a ete nomme president pour la premiere partie
de l'excursion, et M. Wegmann, pi-ofesseur ä la faculte des sciences
de Neuchätel, pour la deuxieme partie de l'excursion. L'un et l'autre
ont su diriger et coordonner les discussions, metti'e en valeur tous
les resultats nouveaux ct les idees originales, sans avoir d'ailleurs
jamais ä faire usage de leur autorite pour maintenir la discussion
dans les limites de la courtoisie, qu'clle n'a pas quittees un seul
instant.

Au cours de cette premiei-e reunion, etait presente aux congres-
sistes un document cartographique tres important: on avait i*ealise
un assemblage des reductions au 50.000 de tous les leves a l'echelle
du 1/1000 executes par les eleves de l'Ecole du Petrole, sous la dii-ec-
tion de Madame Gubler et de M. Glangeaud. Ce grand ensemble
permettait a la fois de se rendre compte du travail considerable qui
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avait ete foumi, et de saisir les grandes lignes d'une structure dont
les details devaient etre observes, tout au long de l'itineraire, les
jours suivants.

Lorsqu'une excursion d'une semaine doit parcourir une region
aussi vaste que le Jura, les necessites pratiques de l'itineraire imposent
l'ordre dans lequel sont envisages les differents problemes. Les
premiers jours ont ete consacres aux environs de Besancon, qui four-
nissent le type de ce que M. Glangcaud a designe comme le style
comtois. C'est-a-dire que des zones tabulaires assez etendues sont
separees par des accidents complexes, dans lesquels on a pu se rendre
compte que des systemcs de failles anciennes ont ete deformes dans
une phase de compression posterieure. II est egalement possible de
raccorder la les phases successives de l'erosion avec les deformations

tectoniques d'äge analogue, dans des conditions exceptionnelle-
menl favorables.

Les 20 et 21 juillet, a ete parcourue la bordure du Jura au contact

de la Bresse, qui constitue aux environs de Lons-le-Saunier, la
zone du Yignoble. Outre les leves detailles qui, la cortime tout au
long dc 1'excursion, ont ete presentes aux membres de la reunion,
on a pu leur presenter les resultats d'un certain nombre de sondages.
Pres de Lons-le-Saunier, les sondages entrepris par le Bureau des
rccherchcs geologiques et geophysiques ont mis en evidence, sous
le trias complet, la presence de terrains houillers comportant des
couches de charbon d'une assez belle epaisseur. Un gisement naturel
de gaz combustible a egalement ete attcint par ces sondages. II est
aetuellement en exploitation et alimente la ville de Lons-le-Saunier;
sa decouverte a ete pour beaucoup dans les recherches entreprises
ulterieurement dans la meme region par la regie autonome des

petroles.
Celle-ci a effectue, plus au sud, une serie de sondages de

reconnaissance geologique qui ont fourni des rcnseignements d'un tres
grand interet theorique. La oil les structures pouvaient paraitre rela-
tivement simples en surface, ces sondages ont mis en evidence
l'existence de cisaillements horizontaux et de chcvaucliements fort
importants. La revelation de ces resultats a cause une veritable
sensation pour la plupart des geologues presents.

Une coupe du Jura meridional, a hauteur de Nanlua, a permis
d'observer successivement les differentes zones dans lesquelles on
peut le divisor: redressement du tertiaire au contact des premiers
plis, le long de la Bresse, structure en lanieres du Jura occidental
decoupe par un grand nombre de failles paralleles, faisccau des plis
autour de Nantua. M. Yincienne a fait connaitre quelques resultats
de ses travaux, et il a presente, au Neyrolles, un accident particu-
liereincnt curieux, et dont l'interpretation aurait pu provoquer quelques

hesitations si des leves particulieremcnt precis n'avaient ecarte
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le moindre doute. L'etude du Jura meridional a ete poursuivie le
lendemain, de Bellegarde a Morez, par St-Claude.

Le 24 juillet, la societe franchissait la frontiere ä La Cure, pour
examiner d'abord, sous la direction de M. Lagotala, la structure de
la region de St-Cergue, et les decrochements de la Dole, puis, sous
la direction de M. Aubert, la vallee de Joux et la Dent de Yaulion.
Une premiere reception sur le territoire helvetique nous etait offerte
ä Yaleyres, par M. Lombard, dans sa maison de famille. Le soir, ä

Neucliätel, un diner etait offert par l'Universite sous la presidence
de M. le rectcur Jean Baer, en presence de M. Felix Viala, doyen de
la faculte des sciences. Nous avions le plaisir d'accueillir parmi
nous, le meme soir, un de nos plus eminents confreres, M. Emmanuel
de Margerie, accompagne de Mme de Margerie, qui a pu en effet
participer aux deux derniers jours de la reunion extraordinaire dont
il a ete proclame ä l'unanimite president d'honneur.

II est impossible aux geologues qui travaillent dans le Jura,
d'oublier la magnifique synthese (pie constituent les deux volumes
d'Emmanuel' de Margerie, et qui, rassemblant tous les resultats ante-
rieurs, foumit le point de depart, sur lequel s'appuient constamment
les travaux modernes.

La journee du 25 juillet devait nous permettre d'effecluer une
coupe ä travers le Jura Suisse septentrional, de Neucliätel ä Porren-
truy, sous la direction de MM. Bourquin, Jeannet et Vonderschmitt.
Le brouillard, qui nous avait un peu genes dans la matinee, s'est
leve ä temps pour nous permettre d'admirer le bassin de Delemont
et le site extraordinaire du Clos du Doubs. La matinee du lendemain
devait, sous la direction de M. Vonderschmitt, nous permettre de
completer l'etude de l'Ajoie, avant une dislocation qui devait epar-
piller progressivement les membres de la reunion au gre de leurs
projets ulterieurs, entre Montbeliarcl et Besaneon.

La soiree passee ä Porrentruy etait done la derniere de cette
reunion, et eile en a ete, en quelque sort, 1'apotheose. Le hasard a

voulu que sa date tombe au jour anniversaire de la mort de
Thurmann, qui avait preside la premiere reunion de la Societe geologiquc
ä Porrentruy, en 1838. C'etait une occasion de rendre justice ä un
devancier, de se rendre compte de la nouveaute des idecs qu'il avait
exprimees, et dont beaucoup sont actuellcment tombees dans le
domaine public, ä tel point que nous aurions pu etre tcntes d'oublier
leur origine. La maniere dont se posait, ä l'epoque, certains pro-
blemes qui ont recu aujourd'hui des solutions qui auraient paru
alors inattendues, nous a permis, d'autre part, de mieux comprendre
les difficultes qui ont ete surmontees.

Nul n'etait plus qualifie, pour retracer l'ceuvre geologique (le
Thurmann, et montrer le chemin parcouru depuis cette epoque, que
le professeur Buxtorf. Dans un expose extremement vivant, il a
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retrace certaines des etapes les plus importantes dans revolution des
idees sur le Jura, et en parliculier il a montre comment l'interpre-
tation de la coupe geologique du tunnel de Granges ä Moutier
l'avait conduit ä modifier progressivement ses hypotheses structu-
rales, au fur et ä mesure de l'execution des travaux et l'avait conduit
finalement ä la notion d'un decollement d'ensemble de la couverture
secondaire dans le Jura.

Etendue par la suite ä l'ensemhle de la chaine du Jura, ainsi
qu'aux chaines subalpines meridionales, cette notion s'est revelee
une des plus fecondes dans l'etude du Jura et les travaux actuels ne
font, en somme, qu'en developper les consequences.

L'accueil que nous avons recu de la part de la Societe jurassienne
d'Emulation, et dont on lira d'autre part des echos, nous a rendu
sensibles ä un autre aspect de l'activite de Jules Thurmann. Plusieurs
d'entre nous, qui ne connaissaient de lui que ses travaux geologiques,
ignoraient la valeur humaine de 1'ceuvre qu'il a poursuivie au benefice

de ses compatriotes du pays qu'il avait adopte et 1'influence
profonde qu'il a exercee, et qui se fait sentir encore aujourd'hui,
tant dans l'Ecole normale dont il avait ete le directeur, que dans la
Societe jurassienne d'Emulation.

Comme on l'a dit plus haut, l'un des buts de la reunion
extraordinaire de la Societe geologique de France est de permettre la
rencontre de confreres qui travaillent souvent dans des regions tres
dispersees, et qui, trop souvent, souffrent d'un sentiment d'isolement.
Dans le Jura bernois, la Societe jurassienne d'Emulation est un
centre qui, comme l'avait voulu J. Thurmann, lutte contre cet isole-
ment et, par les contacts qu'elle assure, est un puissant encouragement
aux activites intellectuelles dans les domaines les plus varies. Le
magnifique volume illustre, consacre aux monuments historiques
du Jura, dont un exemplaire a ete offert ä chacun des participants
de la reunion extraordinaire de la Societe geologique de France, est
un temoignage particulierement frappant de cette activite.

La similitude des buts poursuivis par la Societe jurassienne
d'Emulation et la Societe geologique de France explique la cordialite
de relations plus que centenaires, que nous avons ete heureux de

resserrer cette annee, et que nous souhaitons maintenir dans l'avenir.
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